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                                                                                                                            Résumé : 

         Ce premier travail a permis d’apporter des éléments d’informations sur quelques paramètres 

de la biométrie, de la croissance et de l’histologie d’Auxis rochei capturée dans la baie de 

Mostaganem. 

        

         L’étude est fondée sur un ensemble de 110 individus dont le poids totale de 54.89 Kg, 65 

sont des femelles et 45 sont  des mâles ; échantillonnés dans la baie de Mostaganem durant 4 

mois, entre octobre 2015 et janvier 2016. 

      Le sex-ratio montre la dominance des femelles (59.09%). la moyenne vertébrale est de 38.41.                                                

         

          Les relations calculées mettent en évidence, une allométrie minorante entre la longueur 

totale et la longueur à la fourche et aussi entre la taille et le poids. Cela exprime que la longueur 

totale croit moins vite que la longueur fourche et que la longueur totale (Lt) croit moins vite que le 

poids total (Wt). 

          Les paramètres de croissance de Von Bertalanffy, ont été déterminés par l’étude des 

structures de taille et en utilisant le logiciel FISAT II (version 1.2.0), logiciel recommandé par la 

FAO. La longueur asymptotique (L∞) de l’Auxis rochei est de 47.78 cm ; le coefficient de 

croissance (K), qui détermine la rapidité du poisson d’approcher la longueur asymptotique, est 

élevé, il est de 0.48. 

        L’étude histologique a permis d’une part d’étudier l’anatomie microscopique des organes 

cibles (le foie, les ovaires, le cœur er le muscle ).et d’autre part, a parmi de couvrir deux phases de 

cycle sexuel de l’Auxis a savoir la phase de repos et la phase de l’accroissement vitellogenèse. 

 

 

Mots clés : Auxis rochei, baie de Mostaganem, croissance, biométrie, histologie . 

 

 

 



                                                                                                                    Abstract: 

Auxis rochei, teleost is part of the family Scombridae has an economic interest seen its 

popular commercial value especially in western Algeria. 

Frigate tuna (Auxis rochei Risso 1810) is an oceanic species found in equatorial areas of the 

major oceans, it is a highly migratory species with a strong tendency to form schools. 

 The biological study aims to address the biological characteristics of the species targeted by 

tuna fishing. The choice is based on the criterion of the quantitative and qualitative 

importance of the landings. 

The study is based on a set of 110 individuals, 65 were females and 45 males; sampled Bay 

Mostaganem for 4 months, between October 2015 and January 2016. 

The sex ratio shows the dominance of females (59.09%). Spinal average is 38.41. 

The calculated relationships highlight an upper bound allometry between total length and fork 

length and between height and weight at Auxis rochei captured in the Bay of Mostaganem. 

This expresses that the total length is growing faster than the fork length and total weight (Wt) 

is growing faster than the total length (Lt). 

Von Bertalanffy growth parameters were determined by studying the size and using the 

structures FISAT II software (version 1.2.0) software recommended by FAO. Asymptotic 

length (L ∞) of Auxis rochei is 47.78 cm; the growth coefficient (K), which determines the 

speed of the fish to approach the asymptotic length, is high, it is 0.48. 

 

 

 

    Keywords: Auxis rochei, Bay of Mostaganem, biometrics, growth, histology. 

 

 

 

 



 ملخص                                                                                                                       

 

 

 

 خظىطا يكتًهح انؼظاو هى جشء يٍ ػائهح الأطقًزَاخ ويظهحح اقتظادَح شهذخ قًُتها انتجارَح شؼثُح ،انتىَح انفزقاطح
 .انجشائز غزب فٍ

 
 انكثزي، انًحُطاخ يٍ الاطتىائُح انًُاطق فٍ وجذخ انًحُطُح الأَىاع هى( 1810 رَظى Auxis rochei )انفزقاطح انتىَح
 انخظائض نًؼانجح انثُىنىجُح انذراطح وتهذف انًذارص نتشكُم قىٌ اتجاِ وجىد يغ الارتحال انكثُزج الأَىاع وهى

 انذراطح وتؼتًذ نههثىط وانُىػُح انكًُح الأهًُح يؼُار ػهً الاختُار وَظتُذ. انتىَح طُذ يٍ انًظتهذفح نلأَىاع انثُىنىجُح
 2015 أكتىتز تٍُ أشهز، 4 نًذج يظتغاَى خهُج ػُُاخ. انذكىر يٍ 45 و الإَاث يٍ 65 أشخاص، 110 يٍ يجًىػح ػهً

. 2016 وَُاَز
 

. 38.41 هى انشىكٍ انًتىطظ(. ٪59.09 )الإَاث نههًُُح انجُض َظثح أٌ وتثٍُ
 

انتىَح  فٍ وانىسٌ انطىل وتٍُ شىكح وطىل انكهٍ انطىل تٍُ الأػهً انحذ انتُايٍ قُاص تحظة انؼلاقاخ ػهً انضىء تظهُظ 

( تانىسٌ )انكهٍ وانىسٌ شىكح طىل يٍ أطزع تىتُزج ًَُى الإجًانٍ انطىل أٌ ػٍ هذا. يظتغاَى خهُج فٍ  انًأطىرجانفزقاطح
(. انًلاسو )انكهٍ انطىل يٍ أطزع تىتُزج ًَُى

          
( 1.2.0 الإطذار )تزَايج انثاٍَ FISAT هُاكم واطتخذاو حجى دراطح خلال يٍ تزتالاَفٍ فىٌ انًُى يؼاَُز تحذَذ تى 

 يؼايم طى؛ 47.78 هى Auxis rochei يٍ ∞( L )يقارب طىل. وانشراػح الأغذَح يُظًح قثم يٍ تها انًىطً انثزَايج
 .0.48 هى ػانُح، يقارب، طىل يٍ الاقتزاب الأطًاك يٍ طزػح َحذد وانذٌ ،(K )انًُى

 

المفتاحية الكلمات  :  Auxis rochei, والأنسجة والنمو الحيوية القياسات مستغانم، خليج ،   
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         L’Algérie est l’un des pays de Méditerranéens  le plus riche en ressource halieutique, 

selon le Ministère de la pêche et des ressources halieutique, la production halieutique 

nationale a atteint 104.000 tonne en 2011. Parmi les espèces pêchées et commercialisées, nous 

distinguons les thonidés mineur ou les scombridés. 

 

        Nous avons choisie pour ce travail, d’étudier un poisson pélagique de la famille des 

thonidés mineur, la melva (Auxis rochei) (Risso, 1810). 

        Ce poisson très fréquent sur les côtes algériennes, jouerai un rôle important dans 

l’environnement marin, particulièrement parce qu’elle sert de nourriture à de nombreux autre 

organismes vivants : poissons, oiseaux, mammifères. Il est donc essentiel que les stocks se 

maintiennent à des niveaux acceptables. 

L’objectif de ce mémoire est la description de quelque paramètres biologiques, sex-ratio, 

biométriques (relation taille- poids et longueur totale longueur-fourche) , croissance et de 

l’histologie de la melva (Auxis rochei), capturée au niveau de la baie de Mostaganem. Il 

servira à enrichir et à actualiser les connaissances sur cette espèce. 

  Le plan général de ce travaille comporte, en plus d’une introduction générale, les parties 

suivantes : 

      La première partie se Rapporte à la description des thonidés mineurs et à la présentation 

générale de la melva (Auxis rochei). 

      La seconde partie correspond à la description des principales caractéristiques de la zone 

d’étude. 

       La troisième partie expose les différentes méthodes et matériels utilisées pour cette étude. 

      La quatrième partie, porte sur l’interaction puis la discussion des résultats. 

      En conclusion générale nous tenterons de faire la synthèse des principaux résultats 

trouvés, avant de dégager quelques perspectives de recherche. 
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1- Généralités : 

         Les thonidés mineurs sont d’une importance primordiale d’un point de vue socio-

économique, car ils sont importants pour de nombreuses communautés côtières dans toutes 

les zones et constituent la principale source d’alimentation. La valeur socio-économique ne 

transparaît pas toujours en raison de la sous-estimation des chiffres totaux, due aux difficultés 

susmentionnées au niveau de la collecte des données. L’erreur d’identification cause 

également plusieurs problèmes statistiques. Certaines années, les espèces de thonidés mineurs 

peuvent faire l’objet de captures élevées et atteindre de fortes valeurs (Amande et al. 2010). 

       La collaboration scientifique entre l’ICCAT, les organisations régionales des pêches 

(ORP) et les pays des diverses régions est impérative si l’on veut promouvoir la 

compréhension de la répartition, la biologie et les pêcheries de ces espèces. 

        Les thonidés mineurs incluent les espèces suivantes : 

 Le thon à nageoires noires (Thunnus atlanticus) 

 Le bonitou (Auxis rochei) 

 La bonite à dos rayé (Sarda sarda) 

 La palomette (Orcynopsis unicolor) 

 Le thazard serra (Scomberomorus brasiliensis) 

 Le thazard franc (Scomberomorus regalis) 

 L’auxide (Auxis thazard). 

 Le thazard barré (Scomberomorus cavalla). 

 Les thazards nca (Scomberomorus spp). 

 La thonine commune (Euthynnus alletteratus). 

 Le thazard blanc (Scomberomorus tritor). 

 Le thazard atlantique (Scomberomorus maculatus). 

 Le thazard-bâtard (Acanthocybium solandri). 

 

       Ces espèces sont amplement distribuées dans les eaux tropicales et subtropicales de 

l'Atlantique, et plusieurs se trouvent également réparties en Méditerranée et dans la mer 

Noire. La gamme de distribution de certaines espèces s’étend même jusqu’aux eaux plus 

froides de l’océan Atlantique Nord et Sud (Nottestad et al. 2013) (Tableau 01). 

           En règle générale, les espèces de thonidés mineurs ont une alimentation variée, mais 

elles préfèrent les petits pélagiques (par exemple : Clupéidés, Mulets, Carangidae, etc.). 
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         Leur saison de frai varie selon les espèces et les zones, et la ponte a généralement lieu à 

proximité des côtes dans les zones océaniques, où les eaux sont plus chaudes (Amande et al. 

2010) 

         L’importance croissante des pêcheries opérant sous DCP dans la zone orientale des 

Caraïbes et dans d’autres zones a amélioré l’efficacité des pêcheries artisanales pour capturer 

les thonidés mineurs. Plusieurs de ces espèces sont également capturées par les pêcheries 

sportives et récréatives. 

        Malgré le faible suivi des diverses activités de pêche dans certaines zones, toutes les 

pêcheries de thonidés mineurs jouent un rôle socio-économique important dans la plupart des 

pays côtiers concernés et dans de nombreuses Communautés locales, notamment en 

Méditerranée, dans la région des Caraïbes et en Afrique occidentale.  

2- Classification et taxonomie : 

 Nom de l’espèce : Auxis rochei (Risso, 1810) 

     Certains auteurs ont utilisé le nom Auxis thazard pour désigner également l’Auxis rochei     

en estimant qu’il n’y avait qu’une seule espèce d’Auxis dans le monde (Collette et Nauen, 

1983). 

 Nom vernaculaire de l’espèce selon ICCAT : Bonitou (français), Bullet tuna 

(anglais), Melva (espagnol). 

 Selon (Collette et Nauen 1983), la melva est classé comme suit : 

 Embranchement :                         Chordés. 

 Sous-embranchement :                 Vertébrés. 

 Classe :                                           Actinopterygii. 

 Ordre :                                           Scombroidei. 

 Famille :                                         Scombridae. 

 Sous famille :                                  Scombrinae (thonidés). 

 Genre :                                           Auxis. 

 Espèce :                                          Auxis rochei (Risso1810). 

3- Caractères morphologique de l’espèce :  

            L’Auxis rochei est une espèce incluse dans les thonidés mineurs. La taille maximale 

signalée dans l’Atlantique oriental est de 51 cm de longueur fourche (Neves dos Santos et 

García, 2006). Dans le détroit de Gibraltar, le a une taille de 47 cm de longueur fourche pour 

un poids d’environ 1,9 kg (Rodríguez-Roda, 1966). Sa taille habituelle est de 35 cm 

(Collette et Nauen, 1983 ; Collette, 1986).  
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Tableau 01 : Clé de détermination des scombridés. 

Espèces Caractéristiques morphologique  

Auxis rochei : 

Auxide  

 

Sept à neuf pinnules. 

 

 

Euthynnus 

alletteratus : 

Thonine  

 

Région dorsale avec bandes 

irrégulières, dents petites, des tâches 

ocellées au dessous des pectorales, 

leur nombre est variable. 

 

 

Sarda sarda : 

Bonite à dos rayé  

 

Région dorsale avec bandes obliques 

et sensiblement parallèles vivement 

colorées dents très fortes. 

 
 

Orcynopsis 

unicolor : Palomète  

 

Corps aplati et lisse. 

 

 

Scomber scombrus : 

Maquereau commun  

 

Dix à quinze rayons à la première 

dorsale, dos marqué par des bandes 

irrégulières . 

 
 

Scomber japonicus : 

Maquereau espagnol  

 

Huit à onze rayons à la première dorsale, 

dos marqué par des bandes en V, le 

dessus de la tête est transparent  
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           Le corps d’Auxis rochei est fusiforme, de section plus circulaire que chez ethynnus. La 

tête est longue, aplatie au niveau de la région inter-orbitale et terminé par un museau court et 

pointu. La bouche est relativement petite ; les mâchoires sont égales et garnie d’une série de 

petites dents. Les yeux, relativement grands, sont proches du profil supérieur de la tête 

(Collette et Nauen 1983). Le pré-opercule est arrondi ; l’opercule, a bort postérieur presque 

droit, est finement découpé. 

          Les écailles sont présentes uniquement sur la partie postérieure du corps, le long de la 

ligne latérale et le long du dos jusqu'à la deuxième nageoire dorsale. Les nageoires pectorales 

sont courtes et atteignent la verticale de septième ou huitième rayon   de la première dorsale 

(Collette et Nauen 1983).  

        Le processus inter- pelvien est constitué d’un prolongement important entre les nageoires 

pelvien. La vessie natatoire est absente est le nombre de vertèbres est constant, il est de 39 

(Hattour, 2000 ; Collette et Nauen 1983).  

4- Coloration : 

        Le   dos est d’une couleur bleu verdâtre tournant au bleu violet, presque noir a la mort du 

poisson. Il est traversé par au moins de 15 barres sombres, large est presque verticale. Le 

ventre est blanc ne présentant pas des taches (Collette et Nauen, 1983) (Figure 01, 02).                                                     

 

            Figure 01 : Synthèse des principales caractéristiques de l’Auxis rochei. 

Minimum15 ligne sombre 

ou ondoyantes, oblique 

verticales au-dessus de la 

ligne latérale 
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Figure 02 : Différentes bandes ou lignes ondoyantes, d’Auxis rochei en Méditerranée. 

5- Biologie : 

5-1   La reproduction : 

         La longueur fourche que présente l’auxide à la première maturité au large de Gibraltar 

est de 35 cm chez les femelles et de 36,5 cm chez les mâles (Rodriguez-Roda, 1966). Dans 

les mers Égée et Méditerranée, l’Auxis rochei atteint sa maturité sexuelle à 34,4 cm de 

longueur fourche et le développement des gonades est pratiquement identique pour les deux 

genres. Les gonades sont matures après le mois de mars chez la plupart des individus mâles et 

femelles (Bök et Oray, 2001). 

        5-2 La Maturité : 

 Cette espèce a une fécondité indéterminée (Macías et al. 2005). Dans la Méditerranée, la 

fécondité moyenne est de 23 3941 ovocytes par ponte (Macías et al. 2006). 

      5-3 La Ponte : 

           L’Auxis rochei est un géniteur multiple présentant un développement asynchrone des 

ovocytes qui effectue plusieurs pontes par saison de reproduction (Niiya, Y, 2001 ; Macías et 

al. 2005). La saison de reproduction peut varier d’une région à l’autre en fonction du régime 

hydrographique ; dans de nombreux secteurs de la mer Méditerranée et dans le détroit de 

Gibraltar, les poissons matures abondent à partir du mois de mai et diminuent de plus de 30 

% à partir de septembre.  

        On a signalé que la période de frai dans la Méditerranée s’étend de juin à septembre 

(Ehrenbaum, 1924 ; Piccinetti et al. 1996 ; Alemany, 1997 ; Macías et al. 2005).  

          La période de frai de cette espèce dans la mer Égée et la mer Méditerranée a été 

établie de mars à septembre (Bök et Oray, 2001). Sur les côtes de l’Afrique 
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occidentale, le poisson fraie entre les mois d’avril et juin dans le golfe de Guinée et de 

septembre-octobre jusqu’à mars au large du Congo et de l’Angola (Rudomiotkina, 

1984). 

     Pendant les stades du cycle vital : 

 Les œufs sont pélagiques, ont un diamètre de 0,82 - 0,88 mm et un seul globule 

huileux (de 0,24 - 0,25 mm de diamètre).  

 Le vitellus est homogène. 

 Le frai a une taille de 2,14 mm.  

 L’embryon présente des mélanophores, des chromatophores verts et 6 -14 

chromatophores étoilés sur le globule huileux.  

 Les larves présentent une pigmentation sur le cerveau moyen, le cerveau 

postérieur, l’intestin, la symphyse cléithrale, les marges dorsales, latérales et 

ventrales de la queue (Richards, 2005). 

         Différents stades larvaires sont décrits en particulier par EHRENBAUM (1924) et 

MATSUMOTO (1959), mais en partie d'après des captures Indo- Pacifiques. MATSUMOTO 

distingue deux types de larves d'après la présence ou l'absence de chromatophores sur la ligne 

médiane du pédoncule caudal. Etant donné l'extrême variation de ce caractère et le fait 

qu'aucune larve sans pigmentation (type II) de plus de 8 min. n'ait été observée, 

MATSUMOTO conclut que les deux types correspondent à une seule espèce (Figure 03). 

 

Figure 03 : Différentient stades larvaire d'Auxis (d'après Matsumoto 1959). 

 A – Stade early feeding, SL = 2.9 mm.  

 B – Stade Early flexion, SL = 4.9 mm.  

 C – Stade Late flexion , SL = 7 mm 
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6 - physiologie : 

       En ce qui concerne l’anatomie interne, nous n’avons que le travail de FRADE (1925) 

qui a étudié des poissons provenant de CEZIMBRA au sud de Lisbonne. Ses observations 

portent essentiellement sur les appareils circulatoires et digestifs. 

       Appareil circulatoire ; régression très nette du système Sous- Cutané et en particulier des 

vaisseaux hypo axiaux par rapport à celui du < Thon >. A l’entrée des veines épi-et hypo 

axiales dans le canal de CUVIER, on trouve une cloison fenêtrée qui correspond peut-être à 

une valvule ostéale modifiée. 

7- Régime alimentaire : 

         L’alimentation est principalement sélectionnée par la taille des branchiospines.  

Cette espèce s’alimente de poissons, de crustacés, de céphalopodes, etc.  

        Elle se nourrit surtout de petits poissons pélagiques, en particulier d’anchois et 

d’autres clupéidés (Les crustacées proies sont surtout les crustacés planctoniques 

comme les larves de mégalopes et de stomatopodes (Etchevers, 1957). 

8-  Distribution et écologie de la population : 

     8-1 Distribution géographique : 

            Le genre Auxis est distribué dans toutes les eaux tropicales et subtropicales du monde 

est présente des deux côtés de l’océan Atlantique tropical et subtropical, ainsi qu’en 

Méditerranée, dans les Caraïbes et dans le golfe du Mexique.  

           Dans l’Atlantique est, la présence de l’Auxis est signalée au nord jusque dans les eaux 

de la Norvège et, au sud, jusqu’en Afrique du sud.  

         Dans l’Atlantique ouest, elle a été signalée au large de la côte est de l’Amérique du nord 

à hauteur du golfe du Maine, (Cap Cod) (Figure 04). 

8-2 Habitat : 

        L’Auxis est un poisson épipélagique, néritique et océanique qui apparaît dans les eaux 

chaudes. Les larves ont une haute tolérance de température qui s’étend au moins de 21,6 ºC à 

30,5 ºC, (la tolérance la plus grande parmi les espèces de thonidés étudiés). La température 

optimale du bonitou est de 27 – 27,9 ºC. Cette espèce a une forte tendance à former des bancs 

(Collette et Nauen, 1983). 
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Figure 04 : Distribution géographique de l’Auxis sp. (D’après Collette et Nauen, 1983). 

     8 -  3 Migration : 

           Les informations relatives aux schémas migratoires de cette espèce sont limitées et 

fragmentées (Rey et Cort, 1981).  

          Plusieurs auteurs ont suggéré l’existence d’une migration génétique depuis l’océan 

Atlantique vers les zones de frai situées dans la Méditerranée à travers le détroit de Gibraltar 

(Sabatés et Recasens, 2001). 

8- 4 Recrutement : 

           Les premiers stades du cycle vital des thonidés sont très mal connus. On assume que la 

période larvaire est courte. Les bonitou ne sont pas capturés pendant les premiers stades du 

cycle vital et la période juvénile de cette espèce est inconnue. Les poissons immatures 

n’apparaissent dans les pêcheries qu’à partir du moment où ils ont environ 25 cm de longueur 

fourche (Collette et Nauen, 1983). 

.  
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1- Présentation de la zone d’étude : 

         La Méditerranée est la plus vaste des mers intérieures, elle sépare l’Europe méridionale 

de l’Afrique du Nord, elle communique avec l’Atlantique par le détroit de Gibraltar et avec la 

mer Noire par les détroits des Dardanelles et du Bosphore enfin, le canal de Suez la relie à la 

mer Rouge. Elle couvre 2 966 000 Km², avec ses annexes : mers tyrrhénienne, adriatique, 

Ionienne, Egée, et s’étire sur 3800 Km. Le détroit de Sicile la divise en 2 bassins principaux : 

Méditerranée occidentale et Méditerranée orientale (plus ramifiée). Elle est formée de bassins 

d’effondrement profonds, séparés par des seuils élevés, et atteint sa profondeur maximale de 

5121 m au large du cap Matapan, au sud du Péloponnèse. Sa salinité est très élevée elle atteint 

37‰ en raison d’une intense évaporation mal compensée par les grands fleuves qu’elle reçoit 

principalement : Nil, Pô, Rhône, Èbre (DERBAL, 1994). 

        L’Algérie par sa position géographique, a le privilège d’accéder à un stock de poissons 

important grâce à l’influence des courants venant de l'océan atlantique, susceptibles d’êtres 

utilisés en tant que ressource économique de nourriture pour sa population.  

       La côte algérienne s’étale sur 1200 Km, avec une superficie exploitable estimée à 63% ou 

19875 km
2
 de la superficie économique évaluée à 32000 Km

2
 (DERBAL, 1994). Le golfe 

d’Annaba, de forme semi circulaire, est délimité par 2 caps : le cap Rosa à l’Est (8° 15' LE ; 

36° 58' LN), et le cap de Garde à l’Ouest (7° 47' LE ; 36° 58'). 

       Mostaganem est la 27ème wilaya dans l'administration territoriale Algérienne. S’étend 

sur 2269 Km
2
 Elle se trouve au Nord-ouest de l'Algérie sur la méditerranée, à 350 Km l’Ouest 

d'Alger (Capitale) et à 80 Km à l'Est d'Oran (2ème ville d'Algérie). 

       La wilaya de Mostaganem se situe au nord-ouest du pays. Elle est délimitée : au nord, par 

la Méditerranée à l'ouest, par la wilaya d'Oran à l'est, par la wilaya de Chlef au sud, par les 

wilayas de Mascara et Relizane. 

      Le plateau de Mostaganem, situé à une centaines de Kilomètres à l’est d’Oran et au sud de 

la localité du même nom, se présente comme une aire tabulaire comprise entre : 

 La vallée de Chellif a l’Est. 

 La vallée de la mina et les montagnes de BEL-HACEL au sud. 

 La Méditerranée au Nord. 

 La dépression de la Macta à l’Ouest. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/M%C3%A9diterran%C3%A9e
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Chlef
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Mascara
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Relizane
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       Avec ses 120 Km de côtes et une superficie de 682 km², Mostaganem représente 

la plus grande zone de pêche en Algérie. Cette spécificité a conféré à cette willaya 

une grande importance dans la stratégie nationale de développement du secteur de la 

pêche et des ressources halieutique (Figure 05). 

 

Figure 05 : Situation géographique de la baie de Mostaganem (FAO, modifié). 

2-  Hydrodynamisme : 

Le courant dominant au large de la région de Mostaganem est d’origine atlantique. Le 

flux en provenance du détroit de Gibraltar coule le long de la côte algérienne ou il prend le nom 

de courant Algérien d’épaisseur moyenne de 200Km, est initialement structuré en une veine 

collée à la côte, étroite et profonde (Benzohra, 1993). 

Au fur et a mesure que ses eaux se déplacent vers l’Est, la veine de courant devient 

plus large environ 50 Km de diamètres accompagnées de phénomène d’Upwelling. (Millot, 

1985b) Ces Upwelling induisent des zones de plus fortes productivités biologiques (Millot, 

1987).Ces turbulences pénètrent dans les régions côtières et interfèrent avec la veine majeure 

du courant lui-même (Millot ,1987a). Elle donnent naissances a des méandres tourbillons dans 

cette partie de la côte algérienne (Benzohra, 1993).  

3- Température : 

(Lalami-Taleb, 1970), montrent que les couches superficielles sont directement 

influençables par les températures externes en raison des échanges thermiques entre le milieu 

interne et l’aire ambiant, elles varient entre 21°c et 27°c en moyenne.  
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Les maximums de températures se situent au mois d’octobre, les températures 

minimales se situent au mois de février-mars.En profondeur, les températures sont plus basses 

et relativement stables, fluctuants entre 13°C en toute saison. 

4- Précipitation :  

(Korichi, 1988), estime qu’il existe principalement deux périodes : 

-une période froide entre Novembre et Mars avec une température de l’ordre de 15°C, et des 

précipitations moyennes de 89.49 mm. 

-une période chaude entre Avril et Octobre avec une température de 23°C de faibles 

précipitations.  

         Selon (Millot, 1985 in Korichi, 1988), il existe dans la baie de Mostaganem deux types 

de vents : 

   -des vents d’Ouest avec une vitesse de 2 m/s dans une période comprise entre Novembre et 

Avril. 

  -des vents d’Est avec une vitesse moyenne supérieure à 2 m/s pouvant aller jusqu'à 15 à 20 

m/s pendant 3 mois successifs entre les mois de Mai et Octobre. 

Le mauvais temps est généralement apporté par les vents d’Ouest. 

5- La salinité : 

        La salinité de l’eau de la région de Mostaganem est de 35% dont 27% de Na Cl, les 

cations les plus abondants sont : Na, k, Mg et Ca. 

6- Aperçu des ports de la zone de Mostaganem : 

 La richesse de Mostaganem réside principalement dans sa région côtière. Par sa situation 

géographique (124,9 Km de côte), la wilaya de Mostaganem dispose d'une zone poissonneuse 

qui constitue un potentiel économique important avec une biomasse évaluée à 76.000 T / an et 

un stock péchable de l'ordre de 45.000 T par an. 

La baisse de la production résulte de deux principaux facteurs :  

           – Le mauvais temps qui a réduit le nombre de sorties en mer. 

     – Le non respect des périodes de pêche entraînant par là même la diminution de la 

production. 
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Concernant le trafic maritime de marchandises, plus de 20.000 tonnes de marchandises 

sont embarquées annuellement contre plus de 650.000 tonnes débarquées, soit un total 

représentant 37,5 % des capacités du port.  

 Les infrastructures maritimes sont constituées principalement de trois ports (Figure 06) : 

 Mostaganem : dont la capacité est de 1.800.000 t/an, avec deux jetées de, 

respectivement ,1455 ml (Nord) et 520 ml (S.O), 420 ml de quais de pêche, 1164 

ml de quais de commerce et 150 ml de quai de servitude et, enfin, 30 ha de 

bassins. 

 Sidi Lakhdar : un port de pêche d’une superficie de 6 ha et d’une capacité de 

production de 10.000 t/An avec 940 ml de jetées, principale et secondaire, et une 

capacité de quai de 106 embarcations . 

 Salamandre : un port de pêche et de plaisance d’une superficie de 6 ha et d’une 

capacité de production de 10.000 t/an avec 943 ml de jetées, principale et 

secondaire ainsi qu’une capacité de quai de 155 embarcations. 

 

 

Figure 06 : Port de Mostaganem. 

 

        Ces infrastructures maritimes (existes ou en projet) confèrent à la wilaya de Mostaganem 

un atout majeur pour son développement économique et celui de toute la région [Annuaire 

DAHRA 2007-2008]. 
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           La wilaya de Mostaganem se caractérise par un littoral qui s’étend sur une distance de 

124,5Km de l’embouchure de la Macta à l’Ouest au CAP NEGRAWA à l’Est. 

           -      La zone de pêche est de 2679 Km² 

           -      Stock pêchable de 25000 tonnes.                

           -      Biomasse de 75000 tonnes. 

         La Flottille de la wilaya est répartir du chalutier, sardiniers, petits métier et plaisanciers 

(Tableau 02). 

Tableau 02 : Evolution de la flottille de pêche (2005 – 2016). 

Navires 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 
Janvier 

2016 

Chalutiers 32 32 39 40 43 43 42 44 41 41 41 41 

Sardiniers 54 55 63 72 81 82 83 83 80 83 83 80 

Petits 

Métiers 
28 28 54 54 55 55 58 59 59 71 91 96 

Plaisanciers 116 116 116 116 116 244 321 321 354 403 403 403 

Total 230 231 272 282 295 424 504 507 534 598 618 620 

 

          A partir des statistique obtenues de la direction de la pêche et ressources halieutique de 

la wilaya de Mostaganem pour l’année 2015.la production globale d’Auxis rochei dans la baie 

de Mostaganem égal a 186,054 tonnes. 
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1-  Choix et intérêt du matériel biologique : 

         La melva (Auxis rochei Risso 1810) est l’un des petites espèces thonières les plus 

abondantes dans la mer Méditerranée. Celle-ci est exploitée commercialement sur la côte 

Mostaganémoise par les pêcheries traditionnelles. Elle est abondante sur nos côtes où elle 

fréquente des profondeurs très variées. Cette espèce est capturée durant toute l'année avec une 

importante différence saisonnière des débarquements. Certes, la quantité annuelle la plus 

importante de production est enregistrée en mai, juin et juillet. 

     

       Notre choix s’est porté sur l’Auxis rochei, pour plusieurs raisons : 

1. C’est un poisson très apprécié par la population mostaganémoise. 

2. Son importance socioéconomique. 

3. Sa valeur nutritive élevée.  

 

2- Echantillonnage et mesures : 

  D’après (Chauvet, 1986) l’échantillonnage biologique devrait pouvoir couvrir toute la 

gamme des tailles de population étudiée. 

Le choix de l’échantillonnage est un critère important et indispensable à prendre en 

considération, car il n’est pas facile, d’obtenir un échantillon qui soit représentatif, de la 

population étudiée. D’ailleurs, il est l’un des problèmes les plus difficiles à résoudre (Daget, 

1976).Les échantillons, proviennent tous de la pêcherie de Mostaganem. L’échantillonnage a 

été réalisé entre octobre 2015 jusqu’au mois de janvier 2016 ; à raison de un échantillonnage 

de20 à 30 individus par mois, nous avons pu collecter au totale, 110 individus. 

         

       Le tri des échantillons est réalisé au laboratoire de zoologie .nous avons utilisé chaque 

fois, une fiche de renseignements ; ou sont mentionnés, la date du prélèvement, le sexe de 

l’individu, et les mensurations aussi que les poussés des poissons échantillonnés (Figure 07). 
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Figure 07 : Echantillonnage d’Auxis rochei au laboratoire de zoologie. 

 

3- Sex-ratio :        

       Le sexe- ratio peut permettre d’estimer la proportion des individus de chaque sexe d’une 

population. Le taux de féminité et de masculinité a été calculé selon l’expression suivante 

(kartas et Quignard, 1984) : 

 Taux de féminité= (nombre de femelles/nombre totale)*100. 

 Taux de masculinité= (nombre de mâles /nombra totale)*100. 

4- Etude biométrique : 

           L’étude biométrique a une très grande importance pour édifier une connaissance 

précise de la biologie générale d’un stock exploité. C’est une partie de la base de l’évaluation 

des stocks. Pour plusieurs espèces il peut être nécessaire de maintenir des programmes 

courants d’analyse. Cependant, les déterminations du sexe et les mensurations trouvent leur 

application primordiale en fournissant la connaissance fondamentale de la biologie d’un 

stock.  

En ichtyologie, la description des poissons est généralement basée sur deux types de 

caractères : 
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 4 -1  Caractères méristiques : 

    4 -1-1 Etude vertébrale : 

           Pour le dénombrement des vertèbres, la méthode utilisée est celle décrite par Le Gall, 

(1928). Une fois les mesures et le prélèvement du tractus digestif achevés, les structures 

musculaires et conjonctives de chaque individu sont cuits dans de l’eau bouillante pendant 3 à 

5min ; cette opération se fait plus facilement car la colonne vertébrale se sépare aisément, des 

chairs. Pour ne laisser après un nettoyage préalable que les structures osseuses. 

         Les colonnes vertébrales une fois nettoyées, les vertèbres sont comptées du condyle 

occipitale non compris, jusqu’à l’urostyle (compris) (le Gall, 1928) (Figure 08). 

 

                                 Figure 08: la colonne vertébrale d’Auxis rochei. 

 4 - 2 Caractères morphométriques : 

        Les caractères méristiques, qui correspondent de diverses pièces anatomiques (vertèbres, 

rayons des nageoires, branchiospines, etc.), et des caractères morphométriques qui 

correspondent à des mensurations de certains éléments du corps (Kraiem, 1994). 

       En suite, plusieurs mensurations ont été effectuées sur les poissons (Figure 09) : 

 La longueur totale (LT) : Taille mesurée du bout du museau à l’extrémité de la 

nageoire caudale.  

 La longueur fourche (LF) : Taille mesurée du bout du museau à l’extrémité 

des plus courts rayons de la nageoire caudale. 

         4 2-1 Rapports longueur totale longueur-fourche. 

           A partir des résultats bruts, une répartition en classe de tailles s’effectue. Pour 

chaque classe de taille, un centre est calculé et l’effectif d’individus correspondant, est 

ainsi attribué. 

Auxis rochei 
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- La relation taille totale- taille fourche d’un poisson est donnée par l’expression 

suivante : 

                                                            

 

- Selon Teissier (1948), la pente, b est comparée à1 lorsque les deux variables mesurées 

sont de la même grandeur (longueur-longueur),  

Si : b > 1 : allométrie majorante.        b < 1 : allométrie minorante.     b =1 : isométrie. 

 

 

Figure 09 : Mensuration d’Auxis rochei 

4-2-2 Rapport longueur totale - poids totale : 

            La pesée des individus est effectuée sur chaque poisson à l’aide d’une balance à 

précision, afin de noter le poids total (Wt) en g (au 1/10de gramme) (Figure 10). 

 La relation taille-poids du poisson est donnée par l’expression suivante : 

 

 

       - Wt : le poids total.                                 - LT : la longueur totale. 

       - a : ordonnée à l’origine.                    -  b : le coefficient d’allométrie. 

   Avec cette équation, il nous est possible maintenant d’estimer a et b par régression   

linéaire ; Si : 

 b > 3 : allométrie majorante ; le poids croit plus vite que la taille de l’individu. 

 b = 3 : croissance isométrique : les deux variables Wt et Lt ont le même taux 

de croissance, le poids croit alors comme le cube de la taille du poisson 

 b < 3 : allométrie minorante ; le poids croit relativement moins vite que la 

longueur (Harchouche, 2006). 

 Y = bx + a 

(Wt) = aLTb 

Lt 
Lf 
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Figure 10 : Pesée d’Auxis rochei. 

         Chaque poisson à été ensuite disséquer, afin de déterminer d’une part son sexe, et 

d’autre part, afin de prélever certains organes, puis sont destinées à l’étude histologique 

(Figure 11). 

 
 

         Figure 11 : Dissection et prélèvement des organes de l’Auxis rochei. 



                                                                       Partie III : Matériels et méthodes. 

 

 Page 20 
 

5- Etude de la croissance par analyse de structure de taille : 

    5-1- Croissance linéaire : 

Selon Laslett et al. (2002), la croissance est un des processus majeurs de la biologie des 

poissons et constitue un des processus clés des modèles structurés en longueur (Chen et al, 

2003).  

De nombreux modèles de croissance ont été développés. Pauly & Moreau (1997) en 

réalisant une large revue a été faite par Beverton et Holt(1957), Ursin(1967), Ricker (1980), 

Gulland(1983), Pauly(1984), Sparre et Venema(1996), Paulyet Moreau(1997).Néanmoins, 

un modèle prédomine largement pour décrire la croissance en longueur et poids des espèces 

marines.  

Il s’agit de celui élaboré par Von Bertalanffy (1938) Qui est le plus utilisé. 

 

         Les paramètres L∞, k et tₒ caractérisent l’ajustement réalisé. Les définitions actuelles 

que l’on peut en donner sont les suivantes : 

Lt : La longueur du poisson au temps t (l’âge) ; 

L∞ : longueur asymptotique. Théoriquement, c’est la taille moyenne qu’atteindrait un Poisson 

qui pourrait vivre et grandir indéfiniment. 

K : Coefficient de croissance (ou paramètre de courbure). Il caractérise la rapidité avec 

laquelle le Poisson croît vers la longueur asymptotique. 

to : âge théorique pour lequel le Poisson a une longueur nulle. Il désigne le point de départ de 

la courbe de croissance sur l’axe des temps si le Poisson avait grossi selon le modèle de 

croissance de Von Bertalanffy (1938).  

          A fin de déterminer ces paramètres de croissance, Nous avons utilisé le logiciel Fisat II, 

version 1.2.0 (annexe 3), en utilisant la méthode ELEFAN 1(Gaynilo et al, 2005). Le choix 

s’est porté sur ce logiciel du fait qu’il soit conçu pour la pêcherie méditerranéenne, car il 

présente l’avantage   de fonctionner avec des pseudos cohorte (Llepnart et Salat, 2000 in 

Bouaziz, 2006). 

       Le paramètre tₒ est calculé à partir de l’équation empirique de Pauly, 1980, mit en 

relation L∞ et K, elle est de forme : 

Lt = L∞ [1-𝒆−𝒌(𝒕−𝒕ₒ)] 

 

𝐋𝐨𝐠 𝟏𝟎(-tₒ)= -0.3922-0.2752 log 10 L∞-1.038 Log 10 K 
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       5-2  Croissance pondérale :    

                La combinaison de l'équation de croissance linéaire de Von Bertalanffy (1938) 

avec la relation taille-poids permet d'obtenir l'équation de la croissance pondérale 

L'expression de la croissance pondérale s'écrit de la manière suivante : 

 

- On utilisant l’âge conventionnel (tₒ) ou : 

Wt : Le poids à l’âge t. 

W∞ : Le poids asymptotique correspondant à la longueur L∞. 

b : L’exposant de la relation taille- poids. 

6- Etude histologique : 

         L’étude histologique par microscopie photonique est la discipline de la biologie qui 

consiste en la lecture au microscope de coupes fines (5-7 μm d’épaisseur en moyenne) 

permettant l’examen des différents tissus d’un organisme (Atlas histologique). 

        Cette étude histologique a été réalisée au laboratoire vétérinaire de Hasi mameche à 

Mostaganem, sur 30 individus on suivant le protocole suivant : 

6-1 Fixation des organes : 

Le prélèvement doit se faire sur un poisson frai ; de 0.5 g de chaque organe (de foie, cœur, 

gonade et muscle).Les organes prélevés ont été fixés dans un grand volume de formole 

aldéhyde a 10% pendant 48h, pour une meilleur pénétration de fixateur (Figure 12). 

 

.          

Figure 12: Fixation des organes dans le formole. 

Gonade 
Muscl

e 
Cœur 

Foie 

W (t)= W∞ (1-𝒆−𝑲(𝒕−𝒕ₒ )
 b 
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      6 - 2 Inclusion en paraffine : 

       L’inclusion en paraffine suit trois étapes : 

1- Une déshydratation des échantillons. 

2- Une imprégnation dans la paraffine. 

3- La constitution de blocs pour la coupe. 

         Les échantillons sont d’abord déshydratés dans des bains d’alcool et de butanol : 

Après 48h de fixation, ils sont rincés rapidement dans de l’eau puis subissent 2 à 3 bains de 

Quelques minutes dans de l’éthanol à 50°. 

         Ils sont ensuite placés à 4°C pour deux jours dans l’éthanol 70° avec changement du 

bain d’alcool deux à trois fois par jour jusqu’à ce que les échantillons aient perdu la couleur 

jaune induite par le liquide de Bouin (si on utilise le Bouin comme un fixateur). Ils sont 

ensuite placés à 4°C dans l’éthanol 90° pendant 24h puis sont transférés dans le butanol où ils 

sont stockés jusqu’à inclusion.  

       Après la déshydratation on fait des coupes transversales sur les organes de 4à5mm ; sont 

ensuite individuellement mis en cassette, qui sont plongées dans de la paraffine liquide à 56°C 

pour inclusion (Figure 13). 

 

 

Figure 13: Les différentes étapes de l’inclusion en paraffine. 
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           6 - 3 La mise en bloc : 

         Après une semaine d’inclusion, les organes sont mis en bloc. ; Les blocs sont conservés 

à 4°C (Figure 14). 

 

Figure 14: Les étapes de la mise en bloc. 

6- 4 Réalisation des coupes : 

          Des coupes de 5 μm sont réalisées sur un microtome Leica® RM2245 à partir des blocs 

refroidis sur une plaque à -7°C. Les coupes sont étalées sur des lames superfrost® grâce à un 

bain marie à 37°C contenant 5ml de colle Stick On® Labonord (Figure 15). 

                           

Figure 15 : Réalisatoion des coupes. 
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- Les coupes sont étalées sur des lames grâce à un bain marie à 37°C ;(Figure 16) et les 

sécher dans l’étuve à 37°C. 

 

Figure 16 : Etalement des coupes sur les lames. 

      6- 5 La coloration : 

        Après séchage en étuve à 37°C pendant au moins deux heures, les lames sont colorées 

par l’HES (Hématoxyline-Eosine), coloration standard utilisée en histologie (Figure 17). 

L’hématoxyline colore les noyaux en violet, l’éosine colore le cytoplasme en rose. 

 

 Cette coloration a été effectuée soit à l’aide d’un automate Leica CV5030/ST5020, soit 

manuellement, selon le protocole suivant : 

 3 bains de toluène de 15 minutes. 

 2 bains d’alcool 100° d’une minute. 

 1 bain d’alcool 95° d’une minute. 

 Rinçage dans 4 bains d’eau du robinet. 

 1 bain d’hématoxyline de5minutes. 

 Rinçage à l’eau. 

 1 bain d’éosine d’une10 minute. 

 Rinçages à l’eau. 

 Passage dans 2 bains d’alcool 100°. 

 3 bains de toluène de 2 minutes. 
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                                      Figure 17: Les étapes de la coloration des lames. 

Imprégnation dans de Xylène. 

Rinçage avec de l’eau. 

Changement de bain d’Alcool. 

d’alcoolddd’alcool 

Coloration avec Hématoxyline éosine. 

Séchage sur une plaque chauffante. 
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         6 - 6 Montage des lames et observation microscopique : 

        Après séchage les lames et les lamelles vont être collées à l’aide d’une colle de Bouin 

sur des lamelles (Figure 18). 

         Les observations microscopiques sont réalisées à l’aide d’un Microscope Leica DMR, 

aux grossissements 10,40 et 100 (Figure 19). 

  

                     

Figure 18 : Montage des lames. 

 

Figure 19 : Observation microscopique. 
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Traitement statistique : 

Deux logiciels ont été utilisés pour le traitement statistique : 

 Excel (Microsoft office 2007), utilisé surtout dans la relation taille-poids et la parties 

reproduction pour le calcule des différents paramètres (pourcentage des sexes, la 

moyenne de la longueur à la fourche…). 

 FISAT II (version 1.2.0), outils d’évaluation courante de la FAO-ICLARM, c’est un 

logiciel se composant de la méthodologie robuste pour faciliter aux utilisateurs la 

formule des options de gestion pour la pêche (Annexe 3). 
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1- Structure des populations : 

1-1 Distribution des fréquences de tailles : 

         L’Auxis rochei est une espèce incluse dans les thonidés mineurs. Les tailles vont 

de 27 à 45 cm, les classes les plus représentées se situent entre 31 et 35 cm, soit 

représentant plus de 78.1 % des poissons étudiés ; de plus, nous notons qu’il existe deux 

modes qui sont de 31 les mâles et l’autre 35 cm pour les femelles (Figure 20). 

 

 

Figure 20: Courbes d’abondance de taille des mâles et des femelles d’Auxis rochei. 

   

       Les tailles des femelles varient de 27, 2 à 45 cm, alors que celles des mâles, elles vont de 

28 à 44 cm. 

        Pour les 110 individus pesés, nous obtenons un poids total de 54,89 Kg. Le poids des 

femelles varie de 364,24 g à 960,16 g et chez les mâles entre 328.68g à 936,75 g. 

         La taille maximale d’Auxis rochei, signalée dans l’Atlantique oriental est de 51 cm, 

(Neves dos Santos et García, 2006). Dans le détroit de Gibraltar, l’Auxis a atteint une taille 

de 47 cm pour un poids d’environ 1,9 kg (Rodríguez-Roda, 1966). Sa taille habituelle est de 

35 cm (Collette et Nauen, 1983 ; Collette, 1986). 

        Nous avons procédé à une comparaison entre les tailles moyennes ainsi que les poids des 

deux sexes, les résultats sont indiqués dans les tableaux 03 et 04. 

        Chez Auxis rochei, pêchée dans la baie de Mostaganem, la taille moyenne des femelles 

et des mâles semble à peu prés similaire. Pour le poids moyen, on constante que celui des 

femelles (514.51 g) est supérieur à celui mâles (468.45 g). 
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        Ces observations sont confirmées par un test de comparaison basé sur l’écart réduit, ce 

dernier fait ressortir que ; la différence entre les tailles moyennes des femelles et mâles est 

significative, en effet pour ces deux paramètres étudiés, la valeur de l’écart- réduit (ɛ= 3.49) ; 

s’est avérée supérieur à celle donnée par la table de l’écart réduit (t)au risque de 5% (ɛ=1.96). 

Contrairement au poids moyen entre les mâles et les femelles qui présente, une différence 

significative. 

   Tableau 03 : Comparaison des tailles moyennes par sexe chez l’Auxis rochei. 

  

 

 

            Tableau 04 : Comparaison des poids moyens par sexe chez l’Auxis rochei. 

 

  ♀ ♂ 

            Effectif 65 45 

Wt min (g) 266,53 320 

Wt max (g) 976,47 936,75 

Wt moy (g) 514,51 468,45 

La variance 35978.52 34908,11 

Ecart réduit                  0.002 
 

Différence 

 

Non significative 

au risque de 5% 
 

    

 

♀ ♂ 

Effectifs 65 45 

Lt min (cm) 27,5 28,5 

Lt max (cm) 45,5 44,5 

Lt moy (cm) 34,86 33,63 

La variance 16,35 15.42 

Ecart réduit 3.49 
 

Différence 
significative au 

risque de 5%  
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         1-2 Sex-ratio : 

            Le sex-ratio est égale au rapport entre le nombre de femelles et celui des mâles au sein 

d’une espèce à reproduction sexuée, et cela pour une génération, ou la descendance d’un 

individu. C’est un indice biologique important car la différence dans le nombre d’individus 

mâles et femelles peut affecter le succès reproductif. 

            L’étude de sex-ratio d’Auxis rochei a porté sur un effectif de 110 individus dont 65 

femelles et 45 mâles. Les résultats sont consignés dans les (tableaux 05). 

              

Tableau 05: Abondance des mâles et des femelles d’Auxis rochei. 

 

         Nos résultats démontrent que la valeur globale du sex-ratio est de l’ordre de 59.09 % ± 

9.17 En faveur des femelles. La valeur de l’écart réduit étant supérieure à celle de la table t 

(1.96) au risque de 5% (annexe II), ces résultats, confirme que les femelles sont plus 

nombreuses que les mâles. 

       Le sex-ratio, en fonction des classes de tailles, montre une abondance des mâles jusqu’à 

la taille de 31cm, au-delà de cette taille le pourcentage des femelles prend dessus (Figure 21). 

       En méditerranée, la dominance numérique des femelles de thonidés mineurs, à été 

confirmée dans des nombreuses études (Kahaman et al, 2003 ; Valeiras et al, 2008). 

        De plus, Hattour (2000), suggère que plus la période de ponte approche (juin), plus le 

nombre de femelles augmente, ce qui génère le plus souvent, une intense compétition entre les 

femelles. 

        La supériorité numérique des femelles dans les classes de grandes tailles peut être le 

résultat de plusieurs facteurs, dont les plus plausibles, seraient une plus grande longévité et 

une croissance plus rapide des femelles, une vulnérabilité plus importante vis-à-vis des engins 

de pêche ou encore des mouvements migratoires différents des mâles. 

 

Sexe Effectif % IC %± IC Ecart réduit 

♀ 65 59 ,09 9.17 59,09±9,17 
 

21.07 

♂ 45 40,09 9.17 40,09±9,17  

Différence Significative au risque de 5% 
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Figure 21: Evolution du sex-ratio en fonction de la taille des mâles et femelles 

Chez Auxis rochei. 

          En méditerranée, la dominance numérique des femelles de thonidés mineurs, à été 

confirmée dans des nombreuses études (Kahaman et al, 2003 ; Valeiras et al, 2008). 

        De plus, Hattour (2000), suggère que plus la période de ponte approche (juin), plus le 

nombre de femelles augmente, ce qui génère le plus souvent, une intense compétition entre les 

femelles. 

        La supériorité numérique des femelles dans les classes de grandes tailles peut être le 

résultat de plusieurs facteurs, dont les plus plausibles, seraient une plus grande longévité et 

une croissance plus rapide des femelles, une vulnérabilité plus importante vis-à-vis des engins 

de pêche ou encore des mouvements migratoires différents des mâles. 

 

2- Etude de la biométrie : 

2-1 Caractères méristiques (étude vertébrale) : 

      Lors de la détermination du nombre des vertèbres, l’urostyle a été assimilé à une vertèbre. 

La colonne vertébrale des .poissons que nous avons étudiés est composée d’un nombre de 

vertèbres variant entre 37 et 39.mais dans la majorité des individus, on en a compté entre 38 

et 39. La moyenne vertébrale de l’ensemble des individus d’Auxis rochei est de 38.41 

(Tableau 06) (Figure 22). 
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Tableau 06 : Moyenne vertébrale en fonction du sexe chez l’Auxis rochei 

 

 

 

 

Moyen vertébrale 

 

Ecart –type 

Mâles 38.26 1.01 

Femelles 38.52 0.78 

Sex confondus 38.41 0.89 

 

 

 

Figure 22 : Nombre de vertèbre. 

           De plus, certains auteurs ont démontré que les conditions ambiantes au cours de 

l’embryogenèse influenceraient le nombre de vertèbres (Boëly et al.1982).  

         En effet, chez les thonidés, la composition vertébrale serait fonction des conditions 

écologiques auxquelles sont soumis les œufs au cours des tout premiers stades du 

développement en particulier la température (Boëly et al.1982). 

         D’autre part, le nombre de vertèbres, qui peut être différent chez deux individus d’une 

même espèce, reste constant, chez un même individu durant toute la durée de son existence. 

        Selon Fitch et Rodel (1963) ; Le nombre de vertèbres d’Auxis rochei est constant, il est 

de 39 ce qui rapproche de nos résultats trouvés. 
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2-2 Caractéristiques morphométriques : 

                2-2-1 Relation taille totale-taille fourche : 

        A partir du nuage de point traduisant le rapport entre la longueur totale et la longueur 

fourche des individus étudiés, nous pouvons déduire les équations biométriques chez l’Auxis 

rochei. 

       Les équations calculées traduisent une allométrie de croissance légèrement négative ou 

minorante (pente supérieur à 1) et ce pour les mâles, les femelles et tout sexe confondus. 

       Le coefficient de corrélation, r, obtenu est proche de 1, ce qui signifie une très bonne 

corrélation entre les deux longueurs mesurées (tableau 07). Il apparait donc que la longueur 

totale (Lt) croit moins rapidement que la longueur fourche (Lf). 

 

Tableau 07 : Rapport entre longueur totale et longueur fourche. 

 

Sexe b r
 

Equation 

Mâles 0.79 0,905 Y= 0,799X +4.455
 

Femelles 0.75 0,901 Y = 0,75X+6.138
 

Ensemble 0.77 0,903 Y = 0,77X+5.44
 

 

2-2-2 Relation taille- poids : 

       Les relations taille-masse de 110 spécimens d’Auxis rochei commune des cotes 

mostaganémoise, sont consignées dans le (Tableau 08). Les valeurs de l’exposant b qui 

différent de 3, suggèrent que l’Auxis rochei, ne suit pas strictement la loi du cube. Cependant, 

la valeur élevée de r
2 

révèle, chez cette espèce, une étroite corrélation entre les deux variables 

étudiés (Wt et Lt). 

      Chez l’Auxis rochei, l’équation d’allométrie entre les deux variables (Wt et Lf) met en 

évidence une allométrie minorante. En effet, les paramètres b sont inférieur a 3 quelque soit le 

sexe. Autrement dit le poids croit plus vit que la taille. 
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Tableau 08 : Equation des relations taille-poids d’Auxis rochei. 

 

Sexe a b r
 

Equation 

Mâles 0,03 2.79 0.901 Wt = 0,03 Lt 
2,79 

Femelles 0,03 2.73 0.905 Wt =0,03 Lt 
2,73 

Ensemble 0,03 2.74 0.903 Wt = 0,03 Lt 
2,74 

 

       Il a été bien clair que la valeur du taux d’allométrie b, dépend de certains paramètres 

comme la période de reproduction, la salinité, le stade de la maturité et l’abondance de la 

nourriture (Andrade et Campos, 2002). 

           

         Nos résultats se rapprochent de ceux retrouvés par (Collette, Whitehead et al. 1986) sur 

la même espèce pêchée sur la côte tunisienne (Tableau 09) 

 

Tableau 09: paramètres des relations taille- poids chez l’Auxis rochei. 

 

Sexe b r
 

Mâles 2,79  

 

0,985 

 

Femelles 3,0776  

 

0,981  

 

Ensemble 2,98  

 

0,994 

 

 

          La figure 23, représente la correspondance taille- poids théorique d’Auxis rochei, avec 

un intervalle de classe de longueur de 1 cm. on observe, qu’à partir de 21 cm, le poids parait 

croitre légèrement plus vite que la taille. 
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Figure 23: Représentation de la relation taille-poids chez Auxis rochei péchée dans la baie de 

Mostaganem. 

3- Croissance par analyse de structures de taille : 

           Sur la base des données recueillies de 110 individus, durant 04 mois d’observations 

(octobre 2015- janvier 2016), on pu dégager les grands traits des paramètres de croissance 

d’Auxis rochei : (L∞) la taille asymptotique vers laquelle tend l’individu, (K) le coefficient 

de croissance et (tₒ) l’âge théorique des individus lorsque leur taille est nulle. 

          

          Les différentes valeurs de paramètres de croissances (L∞) et (K) sont obtenues, à l’aide 

du logiciel FISAT II (version 1.2.0), logiciel recommandé par la FAO, en utilisant la 

méthode ELEFAN 1(figure 24, 25,26). 

          

       Les valeurs du paramètre to sont calculés à partir de l’équation empirique proposée par 

(Pauly 1980 in Pauly, 1985) en remplaçant dans l’expression, L∞ et K par leurs valeurs 

respectives. Les résultats sont consignés dans le (Tableau 10). 
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Figure 24: Paramètre de croissances (L∞) et (K) obtenues, à l’aide du logiciel FISAT II 

(2006), en utilisant la méthode ELEFAN 1.chez les femelles d’Auxis rochei. 

 

Figure 25: Paramètres de croissances (L∞) et (K) obtenues, à l’aide du logiciel FISAT II 

(2006), en utilisant la méthode ELEFAN chez les mâles d’Auxis rochei. 

      

Figure 26 : Paramètres de croissances (L∞) et (K) obtenues, à l’aide du logiciel FISAT II 

(2006), en utilisant la méthode ELEFAN chez les deux sexes d’Auxis rochei. 
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Tableau 10 : Valeurs de K, L∞ et To chez Auxis rochei. 

 

           

 

 

 

 

        Chez Auxis rochei, la valeur de la longueur asymptotique est de l’ordre de 47.78 cm. 

Ces résultats trouvés sur les côtes mostaganémoise, se rapprochent, des travaux de Bök et 

Oray (2001) à l’Est Méditerranéen ; Valeiras et al. (2008) à West Méditerranéen ; 

Kahraman et al. (2011) à la côte méditerranéenne de la Turquie. 

         Le coefficient de croissance (K) est estimé à 0.48 (cm/an) et la (to) à -0.3 (an). Ces 

valeurs différent légèrement ; de celles trouvé sur les côtes Turquie, les côtes indien, les cotes 

espagnole (Tableau 11). Ceci pourrait s’expliquer par les différentes méthodes utilisées pour 

l’estimation des paramètres de croissance ainsi que les fluctuations des conditions du milieu 

(température, salinité,…), qui influencent directement les valeurs du Ket du L∞ et donc la 

croissance du poisson. 

Tableau 11 : les paramètres de croissance L∞, K et To obtenus dans différents sites chez 

Auxis rochei 

Auteurs et années Région 
Paramètres de croissance 

K L∞ To 

Grudstev (1992) L’Est d’Atlantique 0.320 41.5 -0.830 

De la Serna et al. 2005 Ouest de la Méditerranée 0.447 73.2 -1.020 

Valeiras et al. 2008 Ouest de la Méditerranée 0.700 44.0 -0.139 

Bök and Oray (2001) Est de la Méditerranée 0.292 47.4 -2.365 

Kahraman et al., (2011) 
Côte méditerranéenne de 

la Turquie 
0.181 57.4 -4.155 

Collette, B.B. Et 

C.E. Nauen, (1983 
Les côtes tunisiennes 0,369 46,7 -0,723 

Présent étude (2016) La côte de Mostaganem 0,48 47,78 -0,3 

 

paramètres K (cm/an) (L∞) (cm) to (an) 

Femelles 0.21 47.78 -0.71 

Mâles 0.33 46.73 -0.44 

Sexe confondus 0.48 47.78 -0.3 
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3-1 Croissance linéaire : 

              L’analyse des structures de taille chez Auxis rochei aboutit aux expressions 

mathématiques de croissance linéaire  de Von Bertalanffy suivante : 

 Pour les mâles : Lt = 46,73 (1-𝑒−0,33 (𝑡+0,44)). 

 Pour les femelles : Lt =47,78 (1-𝑒−0,21(𝑡+0,710). 

 Pour le sexe confondus : Lt = 47,78 (1-𝑒−0,48 (𝑡+0,3)). 

3-2 Croissance pondérale : 

       Rappelons que ce modèle, reste le plus utilisé par les chercheurs en halieutique. 

L’équation de croissance en poids de Von Bertalanffy ou croissance pondérale  est établie à 

partir de l’équation de croissance linéaire et de la relation taille-poids ; elle est sous forme de :  

 Pour les mâles : Wt = 910.33 (1-𝑒−0.33(𝑡+0,44)). 

 Pour les femelles : Wt = 768,01 (1-𝑒−0,21(𝑡+0,71)). 

            Les expressions ci-dessus ont permis de dresser le tableau de correspondance âge-

poids chez Auxis rochei (Tableau 12). 

Tableau 12 : Correspondance âge-poids. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Age (an) Poids théorique (g) 

0 234,81 

1 808,8 

2 1163,6 

3 1520,2 

4 1603,69 

5 1655,88 

6 1687,18 

7 1708,06 

8 1720,23 

9 1727,19 

10 1735,89 

11 1736,58 

12 1737,63 

13 1738,32 

14 1738,67 

15 1739,02 

16 1739,19 
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         La figure 27, représente les courbes de croissance pondérales théoriques. On remarque 

qu’à la première année de sa vie, l’Auxis rochei montre une croissance en poids, très rapide. 

Cette constatation à été déjà signalée par Collette, Whitehead et al. 1986. 

 

 

 

Figure 27 : Courbes de croissance pondérale d’Auxis rochei (modèle de Von Bertalanffy). 

4- Etude histologique : 

       L’étude histologique sur le foie, les ovaires, le muscle et le cœur a permis de 

dégager les résultats suivants : 

4-1 Tissus ovariens : 

 L’ovaire de téléostéens est de type kystique ; il contient une lumière dans laquelle les 

Œufs sont libérés lors de l’ovulation. Des lamelles ovariennes, hébergeant les follicules en 

développement, s’étendant jusqu’à l’ovocoele sont présentes chez certaines espèces. 

       Les cellules germinales présentes dans l’ovaire prolifèrent par mitose pour constituée le 

stock des ovogonies, qui se disposent en lamelles ovariennes (Figure 28, 29).ces ovogonies 

sont dites prévitellogéniques, leur cytoplasme est claire avec un gros noyau central au contour 

régulier. 

        Pendant l’accroissement, les ovocytes prévitellogéniques, dont la taille a beaucoup 

augmenté, se détachent des lamelles ovigére pour continuer leur croissance ; leurs noyau plus 

clair et plus volumineux prend le nom de vésicule germinative, le cytoplasme est de couleur 

très foncée, prend un aspect granuleux, sans présenter de vacuole (Figure 30). 
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Figure 28 : Ovaire du melva  au stade de repos au grossissement 10. 

Lt : 31 cm Moie d’octobre. 

 

 

Figure 29 : Ovaire au stade de prévitellogenèse de la  melva au grossissement 40. 

Lt : 34.6 cm Moie de décembre. 
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Figure 30 : Détail d’un ovocyte prévitellogenèse de la melva  au grossissement 100. 

Lt : 45 cm Moie de janvier. 

 

4-2 Tissus Hépatique :  

          Le foie est la plus volumineuse des glandes digestives. Sa surface est couverte d’une 

membrane séreuse, et certaines fibres conjonctives de sa capsule s’enfoncent dans le 

parenchyme. Les cellules du parenchyme, les hépatocytes, s’arrangent de manière. 

          La structure lobulaire, avec une veine lobulaire centrale, présente chez les vertébrés 

supérieurs, est généralement absente chez les poissons. Néanmoins, une artère hépatique et 

une veine porte (amenant du sang de l’intestin et de l’estomac) parviennent au foie. Cette 

dernière se ramifie jusqu’à former des capillaires sinusoïdes (Assouline et al 2002). 

         Les cellules du parenchyme, les hépatocytes, s’arrangent de manière concentrique 

autour de ces capillaires, formant des cordons cellulaires, caractéristiques de l’architecture 

hépatique. Concentrique autour de ces capillaires, formant des cordons cellulaires, 

caractéristiques de l’architecture hépatique (Assouline et al 2002) (Figure 30). 

        La taille des hépatocytes peut varier fortement en fonction du stade physiologique ; une 

hypertrophie cellulaire est associée chez la femelle à la vitellogenèse et une hypotrophie 

cellulaire au jeûne (Figure 31). 

  Une des principales fonctions du foie servent également à détoxifier et à stocker certains 

nutriments. 
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Figure 31 : Observation microscopique des tissus hépatique  de la melva  

au grossissement 40. 

4 -3 Tissus musculaire : 

      Les muscles des téléostéens, comme ceux des autres vertébrés, sont constitués de fibres 

musculaires lisses ou striées (Anken R, Bourrat F ; 1998). 

     La musculature latérale est particulièrement bien développée chez les téléostéens : elle est 

composée de myomères en forme de « S » accolés de chaque côté du corps. Le myomères 

sont séparés les uns des autres par des lyoseptes de collagène (Figure 32). 

 

Figure 32 : Observation microscopique des tissus musculaire squelettique 

de la melva au grossissement 40. 
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4- 4 Tissus cardiaque : 

          Le cœur des poissons est issu du vaisseau ventral embryonnaire. Il est constitué de 

quatre parties : un sinus veineux, un atrium, un ventricule et un bulbe artériel. Ces quatre 

cavités sont successivement traversées par le flux sanguin. 

        Dans le sinus veineux aboutissent les principales veines : veines hépatiques, veines 

coronaires, canaux de Cuvier (Anken et Bourrat ; 1998). 

        Des fibres musculaires cardiaques sont présentes dans la paroi fine de l’atrium et dans 

celle plus épaisse du ventricule. Des valves sont présentes : entre l’atrium et le ventricule, et 

entre le ventricule et le bulbe artériel (Figure 33).  

La paroi du bulbe artériel est épaisse, constituée essentiellement de tissu conjonctif et en 

particulier de fibres élastiques (Anken, et Bourrat ; 1998. 

 

 

Figure 33 : Observation microscopique des tissus cardiaque du melva au grossissement 100. 
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         A l’heur actuel peu de travaux, ont été consacrés à la famille des scombridés des eaux 

algérienne. A l’issue de ce travail, nous avons pu obtenir à un certain nombre des résultats 

concernant la biologie, la biométrie, la relation taille-poids et l’histologie chez Auxis rochei 

au niveau des côtes mostaganémoise. 

         Sur la base de données de 110 individus recueillie durant 4 mois d’observation (octobre 

2015 à janvier 2016), nous avons pu estimer dans cette région les paramètres de la biologie 

de cette espèce. 

       Les résultats sur l’étude biométrique calculés à l’aide du logiciel Excel 2007, ont mis en 

évidence une allométrie minorante entre la longueur totale et la longueur fourche. Cela 

exprime que la longueur totale croîts moins vite que la longueur fourche. 

      L’évaluation du poids en fonction de la longueur, indique que la valeur du facteur b (2.96) 

reflète une allométrie minorante. La moyenne vertébrale calculée de l’ensemble des individus 

est de 38.41. 

     L’étude du sex-ratio, révèle que les femelles sont plus nombreuses que les mâles avec un 

taux de 59.09%. 

       Les paramètres de croissance de Von Bertalanffy, ont été déterminés suite à l’étude des 

structures de taille et en utilisant le logiciel FISAT II (version, 1.2.0), logiciel recommandé 

par la FAO. La longueur asymptotique (L∞) d’Auxis rochei est de 47.78 cm ; le coefficient 

de croissance (K), qui détermine la rapidité du poisson d’approcher la longueur asymptotique, 

est élevé de 0.48. 

        Des recherches seraient nécessaires sur la composition cellulaire de chaque organe. Par 

ailleurs, pour une utilisation efficace en toxicologie, les modifications histologiques liées à 

l’âge, ou à des stades physiologiques particuliers devront être décrites. 

        L’étude histologique du foie, muscle, ovaires et le cœur à permis d’identifier certaines 

particularités biologique de l’espèce. 

        Il serait intéressant à l’avenir de continuer l’étude sur cette espèce importante, et de faire 

une étude plus approfondie sur un cycle complet, l’étude microscopique des différents 

organes ou encore d’étudier l’écologie ainsi le régime alimentaire. 

       De plus, l’établissement d’un réseau statistique fiable par les autorités concernées et 

effectuer des pêches scientifiques serait plus que nécessaire afin de permettre d’avoir des 

bases de données annuelles et saisonnières et de déterminer les tailles de recrutement et de 

sélection de l’espèce. 
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        En fin, pour sauver et protéger les différentes espèces marines, il est de notre devoir de 

prévenir et inciter les pêcheurs à connaitre les particularités biologique de chacune d’elles 

(période de ponte, taille de la première maturité sexuelle, etc...), ces différentes connaissances, 

leurs permettent de respecter les périodes de fermetures de la pêche pour permettre aux stocks 

de poissons de se reproduire. 
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Annexes I 

Fiche technique d’échantillonnage d’Auxis rochei. 

Université de Mostaganem 

Laboratoire de zoologie. 

N° Date Poids totale L totale L fourche Sexe 
Nombre de 

vertèbre 
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Annexe II : 

Traitement statistique : 

1- Intervalle de confiance : 

       La fidélité de l’estimation du sex-ratio, c'est-à-dire de l’écart probable entre l’estimation et la valeur 

réelle est exprimé par les limites de confiance ou intervalle de confiance. L’observation d’un pourcentage pₒ 

sur un échantillon de n cas permet d’assigner au pourcentage inconnu p l’intervalle de confiance à 95% 

(Schwartz, 1993). 

Po : pourcentage observé des femelles. 

q0 : pourcentage observé des mâles. 

n : nombre totale des mâles et des femelles. 

2- Erreur standard : 

P : pourcentage observé des femelles. 

q : pourcentage théorique des mâles fixés à 50%. 

P : pourcentage théorique des femelles fixés à 50%. 

N : L’effectif total. 

3- Test de comparaison : 

            La comparaison entre deux moyennes mA et mB observées sur nA et nB cas, est basée sur l’écart-

réduit : 

     mA : Taille moyenne de l’échantillon A (femelles). 

mB : effectif de l’échantillon A (femelles). 

SA : variance de l’échantillon B (Mâles) 

SB : taille moyenne de l’échantillon B (mâles). 

nA : effectif de l’échantillon B (mâles). 

nB : variance de l’échantillon A (femelles). 

Si | ɛ|<1.96 la différence n’est pas significative (à 5%). 

Si |ɛ|>1.96 la différence est significative (à 5%) (Schwartz, 1993). 

Po± 1.96  
𝒑𝒐 𝒒𝒐

𝒏
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Annexes III : 

        FAO-ICLARM outils d’évaluation des stocks II (FISAT). 

        FISAT II est un logiciel qui consiste en méthodologies à utiliser avec un ordinateur, permettant aux 

usagers de formuler des options d’aménagement pour les pêches, plus spécialement dans les contextes 

tropicaux qui manquent de données. 

       FISAT II a été développé pour des ordinateurs qui utilisent le système Microsoft Windows.la 

nouvelle version utilise l’interface graphique standard Windows. 

FISAT II a été développé principalement pour des analyses de données de fréquence de taille, mais 

permet également d’autres types d’analyses sur les données de taille-âge, de captures par âge, sélection 

et autres. 

FISAT II (outils d’évaluation des stockes de la FAO ICLARM) est un produit résultant de la fusion de 

LFSA (évaluation des stocks basée sur les fréquences de taille) développé par l’ECLARM* 

(international centre for living aquatic resources management) (Gaynilo et al. 1989). Toutes les routines 

dans le logiciel précédent et quelques autres routines nécessaires sont incluses dans FISAT II. 

Les descriptions de plusieurs modèles utilisés dans le logiciel peuvent également être retrouvées dans 

Pauly(1984), Sparre et venema (1992) et Gaynilo et Pauly(1998). 
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